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« Tous les deux ans, nous changeons de thème », expliquent Nathalie Jonard, enseignante, 

Isabelle Terrasse, directrice de l’établissement, et Patrick Ventura. Et ce n’est pas parce que 

l’année est terminée que le thème est oublié. Bien au contraire, et c’est aussi ce qui fait la force 

de cet engagement. « Le lombricomposteur mis en place il y a deux ans est toujours présent », 



explique l’enseignante. L’établissement est l’un des premiers à avoir intégré ce label. 

 

Niveau argent 

Au-delà de ces actions, c’est aussi toute l’année que l’ensemble de l’établissement s’engage. « 

Par exemple, Iors de notre dernière sortie, les enfants ont concocté un pique-nique zéro déchet 

», sourit la directrice. Le lombricomposteur mis en place Iors d’un précédent projet est lui aussi 

toujours d’actualité. C’est donc toute l’année que vit l’éco-école. Et c’est bien ce qui a valu à 

l’établissement de décrocher un niveau « argent ». 

 
 
De même, le potager reste en place. « Nous le paillons pour limiter les effets de la sécheresse ». 

Et l’équipe enseignante envisage de mettre les parents dans la boucle. Ce n’est qu’un des 

nombreux projets. « La récupération de l’eau est aussi dans notre ligne de mire ». 

 
L’institution voit même plus loin. Cette année, elle entre dans le projet 

« Eco-schools ». « Nous allons faire appel au réseau marianiste de l’institution, souligne Isabelle 

Terrasse. Nous vivons l’écologie au quotidien. Aujourd’hui, ce sont de nouveaux challenges dont 

nous nous saisissons ». 

 


